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Dimanche dernier, les électeurs ont été appelés à voter pour élire leurs députés 
européens. L’ampleur de l’abstention, avec près de 60 % des inscrits et jusqu’à 80% 
dans les quartiers populaires et parmi la classe ouvrière, montre que les électeurs 
refusent de se prêter à une élection qui a tout d’une mascarade. 

Mascarade parce que les députés au Parlement européen n’ont pas de pouvoir réel 
face à la Commission européenne. 

Mascarade parce que Sarkozy a fait adopter par le Parlement français le Traité de 
Lisbonne, qui est la copie conforme du Traité constitutionnel rejeté massivement par 
les électeurs français et hollandais en mai 2005. (Rappelons que ce Traité est lui-
même est devenu caduc depuis le vote du peuple irlandais). 

Ces élections européennes ne modifient pas les rapports de forces au sein du 
Parlement européen, qui reste majoritairement à droite. 

Aujourd’hui, Sarkozy et l’UMP se considèrent vainqueurs. Rien n’est moins sûr. 
Sarkozy annonce de nouvelles réformes, faisant preuve d’arrogance et de cécité face 
aux problèmes auxquels sont confrontés la grande majorité des Français. Ce n’est pas 
le saupoudrage du RSA aux foyers en très grande difficulté qui peut résorber la crise 
du capitalisme. Les mesures qui s’annoncent - cassage du Code du travail, plus 
grande flexibilité des salariés, réduction drastique du nombre des fonctionnaires, 
attaques contre l’hôpital public, etc. - auront des conséquences sociales dramatiques. 

On ne peut que se féliciter de l’élection de cinq députés du Front de Gauche, mais 
nous n’avons aucune illusion sur leur capacité à œuvrer efficacement contre l’Union 
européenne capitaliste. En refusant de poser et de mettre en débat la question de la 
sortie de l’union Européenne pour aller vers la construction d’une Europe des 
peuples, le Front de gauche et singulièrement le Parti communiste français n’ont pas 
été en capacité de mobiliser tous leurs électeurs et au-delà, tous ceux qui ont rejeté le 
TCE en 2005. 

GAUCHE COMMUNISTE 

Aubervilliers, le 11 juin 2009 

 


